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.L'Alleluia eut ses martyrs, il eut aussi sesmiracles. Quand le temple de Sérapis, à Alexan-drie, fut sur le point d'étre détruit, une voiemystérieuse yjeta le cri d'Alleluia, et ce futilesignal de la ruine prochaine de l'édifice. Plustard, vers 555, saint Germain de Paris arrêta parle chant de 1 Alleluia, un vaste incendie, etsaint Germaia d'Auxerre repoussa par cettearme de la foi des légions ennemies. Qui neconnait cette belle parole d'un mourant ? Unjour de Pâques, interrogé s'il souffrait beaucoup:Cruc.ifixus alleluia! Crucifié alleluia ! répondit-il.N'est-ce point sublime ?
Le Samedi-Saint à Rome, quand l'Epître a'té chantée, le sous-diacre vient saluer le Souve-rain Pontife assis sur son trône, et prononced'une voix éclatante ces paroles joyeuses quirotentissent aussitôt dans l'immense basiliquedle Saint-Pierre et font tressaillir tous les cours :• Très-Saint Père, je vous annonce une grandejoie : c'est l'Alleluia. " Le cardinal célébrantchante alors l'Alleluia ; le chour le répète aprèslui, et l'échange de ce cri céleste se fait par troisfois. Chrétiens, oui, c'est une grande joie quel'Alleluia : ce n'est pas une joie éphémère etfrivole, c'est une joie sainte et délicieuse qu'ilest en notre pouvoir de faire durer toujours.Que nos cœurs parlent, que notre vie chante leslouanges de Dieu. L'Alleluia vivra sans cessedans nos cours et nous préparera à l'Alleluiaéternel.-( La Sainte-Famille).


